
Ce parcours varié permet de découvrir la petite station de ski 
du Chazelet et o!re un panorama exceptionnel sur la face Nord 
de la Meije ainsi que sur l’ensemble des villages du canton. Bien 
qu’équipée d’un câble, la traversée des ardoisières sur le retour 
nécessite un petit peu d’attention.
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Ophrys Bourdon 
De la grande famille 
des Orchidacées, 
l’Ophrys bourdon 
est l’un des cham-
pions du déguise-
ment et de la trom-
perie ! Avec son 
labelle (le pétale le 
plus grand, situé au 
bas de la !eur) sem-
blable à un insecte,  

il trompe les bourdons, en allant jusqu’à dé-
gager un parfum qui ressemble à celui de la  
femelle.  Les insectes croient reconnaitre leur 
moitié et se dépêchent d’aller lutiner un petit 
coup, croyant ainsi assurer leur propre des-
cendance !
Mais ce faisant, ils permettent  celle de la 
plante en emportant sur leur tête les pol-
linies, amas de grains de pollen qui, avec 
le même manège sur une autre plante, 
assurent la fertilisation !
Le plus surprenant, c’est que cet ophrys, si 
aucun bourdon n’est passé par là, est capable 
d’assurer le coup, si l’on ose dire, en s’auto-
fécondant.
Mais rassurez-vous, il n’y pas que les bour-
dons qui se font berner, puisqu’il existe aussi 
l’Ophrys abeille, l’Ophrys frelon et même 
l’Ophrys mouche !

Les greniers du Chazelet
Le village du Chazelet compte une douzaine 
de constructions d’un type particulier et que 
l’on ne trouve plus qu’ici, appelées des « gre-
niers » ; ces petits édi"ces en bois de mélèze 
d’un style très homogène sont répartis dans 
tout le village. Ils étaient destinés à recueillir 
des co#res dans lesquels étaient entreposés 
ce que les paysans avaient de plus précieux, 
au même titre que les chambres qui, elles, 
étaient des petites bâtisses maçonnées. 
Ainsi, en cas d’incendie dans une maison, 
les biens des occupants étaient à l’abri. Les 
portes qui protègent les biens précieux 
contenus dans les greniers, comme celles 
des chambres, sont extrêmement solides 
et soignées ; elles sont entièrement clou-
tées et fermées par une grosse serrure et 
un « fareuille ». Ces greniers sont tout à fait 
étonnants dans une région déboisée depuis 
si longtemps et constituent sans doute un 
vestige  du 18e siècle  quand le plateau d’Em-
paris était encore boisé. Prenez le temps, au 
retour de randonnée, de parcourir le village 
et essayez de dénicher ces 12 greniers !



Du point de départ du Chazelet 
(1770 m), remonter la route gou-
dronnée qui passe au-dessus 
du village sur 200 m environ.  
Bifurquer en épingle à gauche 
avant les premières maisons et 
emprunter le chemin des Plagnes. 
Après 200 m environ, monter à 
droite par un petit sentier qui rejoint 
une croix. Suivre en montant le che-
min qui traverse les prés de fauche 
jusqu’à la deuxième épingle. À cet 
endroit, emprunter le petit sentier 
(lieu-dit Founcato) qui rejoint le  
téléski puis le longe jusqu’à la croix 
en bois (lieu-dit Jacques Mathonet).
Continuer le sentier qui traverse 
le téléski des Plagnes et rejoint 
(2005 m) le chemin qui s’enfile 
vers le vallon de Martignare. Bi-
furquer à droite et rejoindre en  

suivant le balisage le « col des 
Plagnes » (2106 m) en bordure de la 
forêt du Chazelet. Panorama magni-
"que sur la Meije, les hameaux et 
villages du canton (La Grave et Villar 
d’Arène).
Descendre le sentier étroit qui 
conduit jusqu’au hameau des Clots 
(1916 m) (laisser à gauche le sen-
tier qui mène à la Celle des Juges). 
Traverser la partie supérieure du 
hameau et prendre à droite le sen-
tier en balcon. Traverser les petites 
ardoisières (câbles) et rejoindre la 
large piste qui passe sous la forêt. 
Descendre vers l’oratoire en passant 
par la table d’orientation. Rejoindre 
la route et l’emprunter sur 300 m en 
direction du Chazelet. Traverser le 
village pour rejoindre le point de 
départ de l’itinéraire.
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